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11. Ne portez pas de toilettes claires, soyez toujours bien 
tenue.

12. Ne soyez pas orgueilleuse de la fortune et de la situation 
de votre père. Ne vous en vantez pas devant le père, la mère, 
les frères et sœurs de votre mari.

13. Ayez toujours soin de bien traiter les serviteurs.
La fiancée écoute, et prend de sages résolutions qu’elle tient 

généralement.

La fin d'une légende. — M. le comte Hoensbroech, ex-jésuite, 
prétendait avoir prouvé que la devise « la fin justifie le moyen » 
se trouvait, au moins implicitement, dans les écrits de certains 
jésuites ; l’abbé Dasbach, député au Reichstag allemand le 
contestait. L’affaire prit de l’extension et fut portée devant les 
tribunaux. Un arrêt de la Gourd’Appel de Cologne donne rai­
son à M. Dasbach.

Un journal des plus hostiles aux catholiques, la radicale et 
juive Gazette de Francfort, vient de publier à ce sujet un article 
signé d’un professeur protestant de l’Université de Tübingen, 
le docteur Ohr, qui mérite particulièrement attention.

L’auteur après avoir analysé, en jurisconsulte, l’arrêt de ses 
motifs, conclut que la Cour de Cologne a estimé avec raison 
que dans aucun des extraits d’ouvrages de jésuites, produits 
par le comte Hoensbroech, il n’est rien qui ne fût admissible 
par le moraliste le plus rigoureux et que, entre autres choses, 
les auteurs cités par Hoensbroech ne conseiller t jamais et nulle 
part de commettre quelque chose d’immoral dans un but moral.

Or, M. Hoei: hroech, conclut le docteur Ohr, dans la Gazette 
de Francfort, a produit « tout ce qu’il a pu découvrir à l’appui 
de sa thèse dans la littérature des jésuites ». Personne n’était 
cependant plus que lui à même de connaître cette littérature à 
fond. On peut donc dire qu’il a produit « tout ce qui, dans des 
écrits des jésuites, pourrait être invoqué en sa faveur ».


